




Notes aux auteurs 
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mémoires, les conférences), la Rédaction n'accepte que les  
articles inédits. 
2)-Droits de la Rédaction: 

La Rédaction peut: 
- refuser les articles jugés non conformes aux objectifs assignés 

à la revue; 
- demander à l'auteur un remaniement, une révision générale ou 

une normalisation de la présentation; 
- apporter des corrections de détail intéressant la langue, la 

ponctuation et le protocole bibliographique. 
En raison de certains impératifs, la Rédaction n'assure pas la 
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un numéro. 
3)-Remise des textes: 

1er Octobre pour le numéro de Mars / Avril 
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4)-Présentation des textes: 
- les textes sont dactylographiés en double interligne sur papier 

de format (210 cm x 29,7 cm) et au recto seulement. Les auteurs 
feront parvenir avec leur manuscrit la ou les disquettes en 
identifiant les logiciels, leur version et les fichiers; 

- un résumé d'auteur (dans une ou deux langues) de 50 à 100 
mots indiquant brièvement le contenu et les principales  
conclusions doit accompagner chaque article; 

- les sources citées sont données en bas de page:  
Nom, prénom.- titre.- ville,  éd., année.- p. 

- les illustrations et tableaux sont fournis sur des pages 
distinctes avec les renvois dans les textes, les références et les 
légendes; 

- l'auteur indiquera sa fonction de même que le nom et 
l'adresse de l'organisme pour lequel il travaille et toute autre 
adresse de correspondance (tél et fax); 

- longueur des manuscrits à raison d'environ 25 lignes par 
pages et 60 signes par ligne (soit 1500 signes par page). 

articles: 15 pages (incluant illustrations, tableaux et notes); 
chroniques: 8 à 12 pages; comptes rendus de document: 3 à 5 
pages; 

- les références bibliographiques en fin d'article. 
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Présentation 

L'intention dans ce numéro d'INSANIYAT n'est pas de 
revenir, encore une fois, sur le thème de la « crise de 
l'habitat ».  

Sinon, il s'agit d'en parler différemment. Par delà la vérité 
des chiffres et l'évaluation des programmes annoncés, le 
regard qui se veut anthropologique ou proche de cette 
posture méthodologique, porte sur la crise plus profonde, 
plus souterraine, de l'habiter.  

Les textes ici réunis tendent d'appréhender à différentes 
échelles (public, privé) les rapports tissés par les différents 
acteurs avec leurs espaces de vie. A travers quel 
investissement matériel, affectif, relationnel, conatif, l'accès à 
un logement devient réalité pour les algériens ? Que peuvent 
nous révéler les pratiques et l'expression habitantes 
(discours des habitants) sur les représentations et les choix 
des acteurs enquêtés ? Quelles manières d'être laissent-ils 
voir à travers leurs dispositions dans l'espace domestique ou 
public, leurs gestes, leurs rites et symboles, leurs modes de 
sociabilité, leur parole ? Les contributions ici présentées sont 
autant d'incursions dans ce monde riche et complexe à la 
fois. Résultats de recherche de terrain, elles apportent des 
réponses tout en ouvrant sur de nouvelles questions sur les 
façons d'habiter dans les villes algériennes (Oran, 
Constantine, Biskra).  

Etudiant l'espace habité issu des coopératives 
immobilières apparues au courant des années soixante-dix 
dans la métropole oranaise, Abed BENDJELID s'attache à 
décrire la compétition pour l'accès à la propriété privée du 
sol désormais possible. Le phénomène coopératif est 
accaparé par les catégories sociales moyennes et aisées qui 
« détournent » l'esprit des textes, jusque dans l'adaptation 
de l'espace habité. A travers l'analyse des modes 
d'occupation au sol des maisons individuelles, de l'image de 
l'architecture extérieure et des formes internes 
d'organisation, l'auteur constate le jeu subtil entre rationalité 
moderne et logiques identitaires.  
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Investissant la rue comme lieu - soit un phénomène 
qualitatif total - Zoulikha BOUMAZA décèle les signes d'une 
« nouvelle identité » faite de la coexistence de 
l'occidentalisation et de l'orientalisation des langages, 
espaces et usages. Se prolongeant dans les lieux de 
sociabilité (café, mosquée, hammam), la rue dans le vieux 
Constantine est le territoire des « beznassa » qui occupent 
cette « scène de vie » sur un mode codé rappelant 
« l'organisation corporative d'antan » mais donnant un sens 
autre aux espaces originels.  

Se positionnant sur ce même terrain « d'intégration et de 
liberté » mais à Oran, Nouria BENGHABRIT-REMAOUN 
focalise son attention sur cet oublié des politiques urbains : 
l'enfant. Pourtant, le caractère massif des enfants dans les 
rues marque et dérange ; l'appropriation ludique de l'espace 
public façonne l'image du quartier mais en retour ce contact 
avec l'espace et les autres ne peut manquer de produire ses 
effets socialisateurs (interconnaissances, autonomie dans un 
lieu d'expérimentations, apprentissages multiples...)  

Le même constat d'inadéquation entre espaces projetés 
et usages est fait par Ammara BEKKOUCHE dans son étude 
des espaces verts publics urbains. Plaçant au centre de son 
analyse la notion d'espace vécu, l'auteur s'interroge sur le 
sens de la réappropriation par la population de ces 
équipements qui sont détournés de leur destination ou font 
l'objet d'une désaffection marquée. Les limites d'une 
programmation normative occultant les qualités du lieu 
(caractère, identité, mémoire) sont nettement répertoriées. 
Une approche anthropologique est-elle à même de nous 
fournir les instruments cognitifs nécessaires en vue de 
restaurer la communication entre l'habitant et des espaces 
répondant à ses aspirations ?  

La deuxième entrée de ce dossier permet d'accéder à 
l'espace domestique, aux modes d'appropriation et de 
représentation dont il est l'objet, à l'imaginaire symbolique 
qui l'investit. A partir de ce terrain extrêmement riche de la 
posture anthropologique, Abdelkader LAKJAA tente de 
décrypter les pratiques habitantes à travers la lecture 
statistique et l'observation des modelages de l'espace en 
même temps qu'il analyse la communication établie par lui 
avec les usagers des immeubles collectifs d'Oran. Le sens 
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de cet « habiter identitaire » plaide, nous dit-il pour  une 
hypothèse d'une urbanité en émergence. S'inscrivant dans 
une démarche proche, la contribution de Mohamed MADANI 
recherche la signification profonde du rapport de l'habitant à 
la maison individuelle, cette « oeuvre signée », et débouche 
sur la réalité d'un composé culturel complexe fait d'apports 
et d'emprunts multiples, manifestation d'une urbanité, 
spécifique, en marche.  

L'article de Mohamed SAIDI prolonge cette perspective 
puisque l'analyse des pratiques langagières et des 
proverbes de la culture populaire dans l'imaginaire masculin 
algérien permettent de relever l'anthropomorphisme dont la 
maison est l'objet, sa sacralisation et sa fusion symbolique 
avec la femme.  

Ce dernier acteur est l'objet des investigations de Fouzia 
MELIOUH et Kheïra TABET-AOUEL qui tentent de donner 
un contenu à la notion de confort féminin à partir d'une 
incursion dans l'habiter à Biskra.  

En clôture, Nadir MAROUF s'interroge sur le problème 
des sources se rapportant à l'établissement humain en 
milieu saharien et conclut à l'existence d'une conjonction 
d'imaginaires multiples «fabricant l'événement », chacun à 
partir de sa position.  

Mohamed MADANI   
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 متقدي

"إنسانيات" العودة مرةّ أخرى إلى  يست الغاية في ىذا العدد منل
موضوع "أزمة السكن" أو نطرحو ونتحدث عنو بطريقة لستلفة. وراء 
حقيقة الأرقاـ وتقويم البرامج الدعلنة، تستهدؼ النظرة التي نريدىا 
أنثروبولوجية أو قريبة من ىذه الوضعية، التمعّن في أزمة ديداسية وأكثر 

 (. l'habiter) عمقا، تلك الدتعلقة بفعل التسكّن 

النصوص الدستعجمة مقاربة العلاقات التي يقيمها الفاعلوف   تحاوؿ
الحياتية وذلك على مستويات لستلفة )العاـ،  *الدختلفوف مع فضاءاتهم

الخاص(. ما ىي الاستثمارات الدادية، الوجدانية والعلائقية والفاعلية 
سبة إلى الجزائريتُ ؟ ػالتي يصبح بواسطتها الوصوؿ إلى مسكن واقعا بالن

ماذا يدكن أف تبرزه الدمارسات والتعابتَ السكنية )خطاب الساكنتُ( 
حوؿ التمثلات واختيارات الفاعلتُ الدبحوثتُ ؟ ما ىي الأشكاؿ 
الوجودية التي تتجلى من خلاؿ ىيئاتهم في الفضاء الدنزلي أو العاـ وعبر 

 عيتهم ؟احركاتهم، طقوسهم ورموزىم وكذا لغتهم وأنماط اجتم

                                                           
*

التحرير،  لزل نقاش بتُ أعضاء ىيئة « espace »  كاف مفهوـ فضاء أو لراؿ كتًجمة لدفهوـ 
 .وترؾ الأمر في الحسم لكاتب كل مقاؿ
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كن اعتبار الدداخلات الدقدمة ىنا ولوجا في ىذا العام  الغتٍ يد

والدعقد معا، وىي نتائج أبحاث ميدانية تقدـ إجابات في الوقت نفسو 

الذي تفضي فيو إلى تساؤلات جديدة حوؿ الكيفيات السكنية الآف 

 بسكرة(.  -قسنطينة -وىنا بالددف الجزائرية )وىراف

الضوء على الفضاء الدسكوف الدنبثق عن  يسلط عابد بن جليد

التعاونيات السكنية التي ظهرت في السبعينات بوىراف، واصفا التنافس 

من أجل الوصوؿ إلى الدلكية الخاصة للأرض، العملية التي أصبحت 

لشكنة. استحوذت الفئات الوسطى والديسورة على الظاىرة التعاونية 

علق بتكييف الفضاء وقامت "بتحويل" روح النص حتى فيما يت

الدسكوف. من خلاؿ تحليل طرؽ احتلاؿ الأرض في الدنازؿ الفردية، 

صورة الدعمار الخارجي والأشكاؿ الداخلية للتنظيم، يلاحظ صاحب 

 الدقاؿ الصلة الذكية بتُ العقلانية العصرية والدنطق الذوّياّتي. 

تكتشف زوليخة بومعزة علامات "انتماء جديد" نتيجة تعايش 

يب وتشريق اللغة والفضاء والاستعمالات، كل ىذا بتوظيف الزنقة تغر 

بصفتها ظاىرة نوعية كلية. في الوقت الذي تجد امتدادا في أماكن 
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الحمّاـ(، تتحوؿ الزنقة بقسنطينة القديدة  -الدسجد -الاجتماع )الدقهى

إلى لراؿ "البزنسة" الذين يتسلطوف على "مسرح الحياة" ىذا على منواؿ 

يذكّر بتنظيم الطوائف الحرفية القديدة، لكن بإضفاء معتٌ آخر ز مرمو 

 للفضاءات الأصلية. 

تتموضع نورية بنغبريط رمعوف في الحقل نفسو، حقل "الاندماج 

والحرية" لكن بوىراف وتركز الاىتماـ على "منسي" السياسات العمرانية 

اه : الطفل على الرغم من أف كتلة الأطفاؿ في أزقتنا تشدّ الانتب

وتضايق. وتتشكل صورة الحي في سلب الفضاء العاـ لتحويلو فضاء 

لعب. وبالدقابل فإف العلاقة مع الفضاء ومع الآخرين، لا ريب تنتج 

آثارا تقولب اجتماعيا )تبادؿ الدعارؼ، الاستقلالية في مكاف التجريب 

 والتعلّم الدتعدد(. 

بق بتُ تصل عمّارة بكوش إلى الدلاحظة نفسها وىي عدـ التطا
الفضاءات في طور التصوّر والدمارسة، وىذا في دراستها للمساحات 
الخضراء العامة الحضرية. وقد لزورت تحليلها حوؿ مفهوـ الفضاء 
الدعيش لتتساءؿ عن معتٌ إعادة امتلاؾ الناس للتجهيزات التي يتم 
تحويلها عن مقصدىا أو ىي موضوع نفور واضح. وقد توصلت إلى 

ة معيارية تضرب عرض الحائط خصصائص الدكاف إبراز حدود برلر
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الذاكرة(. فهل يدكن لدقاربة أنثروبولوجية أف تمدنا  -الذوية  -)الطابع 
بالأدوات الدعرفية الضرورية لتجديد التواصل بتُ الساكن والدساحات 

 الخضراء التي تستجيب لطموحاتو.

لى مناويل إ الددخل الثاني من ىذا الدلف إلى الفضاء البيتي، لجناو ي
إلى الدخياؿ الرمزي الذي يحملو. انطلاقا من ىذه  امتلاكو وتمثلو،

يحاوؿ عبد القادر لقجع  -الدوقف الأنثروبولوجي  -الأرضية الخصبة 
فك مدلوؿ الدمارسات السكنية من خلاؿ القراءة الإحصائية وملاحظة 
تشكيل الفضاء في الوقت الذي يحلل فيو التواصل الذي أقامو مع 

 تٍ العمارات الجماعية بوىراف. معتٌ التسكّن الذوياتيساك
« l'habiter identitaire »   حسب صاحب  -يسمح

 في طور البزوغ.   « urbanité » بطرح فرضية مدينية  -الدقاؿ 

يبحث لزمد مدني، انطلاقا من خطة قريبة من السابقة، عن مدلوؿ 
إليو إلصازا يحمل  علاقة الساكن إلى بيتو الفردي الذي يشكل بالنسبة

توقيعو، ليصل الباحث إلى واقع خليط ثقافي مركب كلو إسهامات 
خاصة في «  urbanité »مدينية  واستعارات متنوعة، ىي مظهر

 مرحلة الستَ. 

مع مقاؿ لزمد سعيدي يدتد ىذا الدنظور لأف تحليل الدمارسات 
ح بملاحظة اللغوية والأمثاؿ الدستمدة من الثقافة الشعبية الذكورية يسم
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( على anthropomorphismeإضفاء الصفة البشرية )
 فضاء الدار وتقديسو وذوبانو الرمزي مع الدرأة.

شكل ىذه الأختَة موضوع تحريات فوزية مليوح وختَة ثابت أوؿ ت
في لزاولتهما إعطاء لزتوى لدفهوـ راحة النسواف، انطلاقا من الولوج في 

 الدنزؿ ببسكرة. 

في النهاية يتساءؿ ندير معروؼ حوؿ مسألة الدصادر الدتعلقة 
بالاستقرار البشري في الوسط الصحراوي، ويخلص إلى وجود تلاقي 

 لساييل متعددة "تصنع الحدث" كل انطلاقا من موقعو. 
   محمد مدني

 




